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PHARMACOPEE
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L O N D R E S.
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£>£S PO/£tf ET DES MESURES.

OUS nous fervons en Angleterre de deux
fortes de poids ; Tun eft ä J'u/äge des Or-
fevres ; l'autre eft employ6 pour la plus
grande partie des autres marchandifes.

Nous nomraons le premier, poids deTroy;
J'autre eft connu fous le nom ÜAverdepoids.

La livre eft difFe'rente dans ces deux poids.
Dans le poids de Troy, eile eft de douze onces ; dans

XAverdepoids > eile eft de feize.
Les onces fönt auffi diffe"rentes.
La livre du poids de Troy , qui eft la livre des Orfe"-

Premiere Partie, * A

Oft]

M

I

I

4

1



2 PHARMACOPtE
vres, eft plus petite que la feconde. Mais Yonce de ce poids
eft plus grande que celle de YAverdepoids.

Nous nous fervons dans cet Ouvrage de la livre des Or-
feVres ; mais les divifions fönt differentes. Nous ladivifons
de la maniere fuivante :

ifej Une livre.
ftß Une demie livre.
§; Une once.
§ß Une demie once.
3J Une dragme*

ou
un gros.

3j Un fcrupule.'

„contienty

Douce onces.
Six onces.
Huit dragmes ou gros;
Quatre dragmes ou gros».
Trois fcrupules.

Vingt grains*

Nous nous fervons auffi de diffe'rentes 7nefures pour les
liquides. Les unes fönt employe'es pour la Biere & l'Aile ou
Biere fans Houblon. Les autres fervent pour le vin. Nous
employons la derniere dans cet ouvrage, 6c les Medecins
la divifent ainfi:

La pinte ?
L'once 3 contient Seize onces.

Huit dragmes.

Un Gallon eft une mefure qui contient huit pintes. La
cuilleree vaut une demie once. (a).

(a) Pour eviter les erreurs
qui naißenc frequemment des de-
nominations de pinte , chopine , Sc
autres mefures des liquides qui
varient beaucoup fuivant les dif-
ferens lieux, & fuivant les difle-
rens liquides, je mefervirai dans
la traduclion de cet ouvrage , des
poids otdinaires, qui fönt Ja livre,
l'once , le gros , &c. Ces derniers
fönt invariables, Qui ne fcait 5
par exemple , que le poids d'une
cuilleree de fyrop eft cres-diffe-

rent decelui d'une cuilleree d'erut
fimple ou fpiritueufe ? Ceperdant
on la donne en general comme
contenant une demie once. Rien
n'eft moins exacfc. C'eft par cette
raifon que le Difpenfaire de la
Faculte de Medecine de Paris , a
rejerre cette maniere de dofer les
liquides, qui eft fujette a beau¬
coup d'inconveniens. Je me fer-
virai cependant quelquefois des
termes de pinte & de gallon pour
me conformer ä i'Ouvrage que f*



DE LONDRES.

R E M A R Q U E.

VOyez für les poids & mefures les obfervations du
Comk6, dans fon Expofition, page xliii. &fuiv.

On a retranchd le dernier article de ce Chapitre, dans
lequeJ il n'etoit queftion que du langage employe originai-
rement dans la Pharmacie. On s'eft contente" de donner la
me'thode dont on fe fert pour diftinguer ce que Ton en-
tend par livre & par once en poids ou en mefure. La livre
marque ou la livre en poids ou la pinte en mefure. Cette
de'nomination meYitoit une diftincYion pour dviter toute
e"quivoque. Dans le langage qui eft ä preTent en ufage,
on fe fert de tennes differens pour exprimer l'une & l'au-
tre; ä l'egard de Yonce , nous l'empioyons , fok pour fi-
gnifier la dcuzidme partie de la livre, foit pour indiquer
ia feizieme partie de la pinte. C'eft ainfi que nous f expri-
merons dans la traduclion Angloife que nous donnons oü
nous avons foin de mettre Je mot de mefure , fi Yonce
s'y rapporte. Mais pour eViter les iongueurs , nous met-
tpns feulement le mot d'once> fi nous voulons parier de
Yonce en poids. ( b )

traduis : mais j'aurai foin en meme
tems den donner la valeur exa6te
par les poids. On voit par ce qui
eft dit dans le texte, que la pinte
Angloife revient a-peu-pres a la
chopine de Paris ■, puifque cette
derniere contient environ quinze
onces Sc demie ou pres de feize
onces de liquide. Le gallon par
confequent vauc quatre pinres ,

jnefure de Paris.
(b) Il feroit fort a defirer que

les poids 8c les mefures fufTent par
tout les memes. Mais ce fouhait
qu'on a forme depuis long-tems,

ne fera vraifemblablement jamais
aecompli. Les Loix , les Coütu-
mes , les Mceurs , rour varie par-
mi les hommes; fouvent dans le
meme pays, Lous le meme cli-<
mat, dans la meme Ville. Com-
ment pourroit-il donc y avoir de
l'uniformitc entre des hommes de
Pays tres-differens. ? L'article des
poids & des mefures paroitroit d'a-
bord devoir faire une exception.
La facilite & la fürete du Com¬
merce femblent l'exiger j mais il
faudroit combattre des prejuges,
abolir des ufages auxquels ou
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rienr par l'habitude , & encore
plus par entetement. Il faudroit
accorder des hommes, dont Je
genie, l'interet, les mreurs , la
langue, fönt ablblument etran-
gers, & neferelTemblenten rien.
En fuppofant meme ces difficul-
tes vaincues , ce changement ne
pourroit s'operer que dans l'ef-
pace de plufiwurs annees? Et doit-
on efperer de voir les hommes
s'accorder aflfez de tems enfem-
ble pour pouvoir achever un
auill grand Ouvrage , quelque
utilite qu'ils en duflent retirer ?

Les Medecins fe fönt fervis
long-tems d une livre , dont les
divilions etoient differentes de la
livre ordinaire. La plüpart des
Medecins etrangers, reis que les
Anglois , les Allemands , les Ita¬
liens s'en fervent encore ä pre-
fent. Mais l'embarras d'avoir des
poids differens de ceux qu'em-
ploient les Marchands & les Dro-
guiftes, a fait adopter par Ja Fa-
culte de Medecine-de Paris, l'u-

A C O PEE
fage de ces derniers. Plufieurs
Colleges de Medecins ont fuivi
en France cet exemple qui rend
la difpenfation plus racile. La Fa-
culte de Medecine de Montpel¬
lier a cependant conferve l'ancien
ufage , & fe fert de la livre de
Medecine. Cette derniere qui eft
la meme dont on fe fert a Lon-
dres , & dont on vient de voir
Jes divifions dans le texte, eft
beaucoup au-de/Tous de la livre
marcliande de Paris. Je ferai quel-
quefois oblige de me fervir de
cette derniere , en donnant des
formules tirees du Difpenfaire
de la Faculte de Medecine de
Paris. J'aurai foin d'avertir de la
difference des poids , & pour
mettre le Lecteur en etat de l'ap-
percevoir tout de fuite, je vais
donner une table qui exprimera
les differences qui fe trouvent en-
tre la livre de Medecine & la livre

\ marcliande de Paris, & celles qui
fönt entre les divifions de ces li-
vres.

TABLE

Des diffirences de la livre marchande de Paris , & de cette
de Medecine.

föj Une livre de Medecine
contient

Onces i z
Gros ou dragmes 96
Scrupules 288
Grains 5760

Ibj Une livre marchande en ufa¬
ge a Paris

contient
Onces 16.
Gros ou dragmes 128.
Scrupules 384.
Grains. 9216.
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Donc la livre marchande de Paris excede la livre de Medecine

de
Onces 4-
Gros. 3 2 -
Scrupules 96.
Grains 3456.

Une once de Medecine |J. Une once marchande de Paris
contient contient

Gros 8. Gros id. 8.
Scrupules 24. Scrupules id. 24.
Grains 480. Grains 5 76.

L'once marchande de
Sules etant les memes

le Paris , (les divifions des gros & des
, ) excede l'once de Medecine

fcru-

ds
Grains Ptf.

5j.Un gros oudragme de Medecine J jj. Un gros ( poids marchand de
contient Paris) contient

Scrupules $. Scrupules id 3.
Grains 60. \ Grains 72.

Le gros, ( poids marchand de Paris , ) excede celui du poids deMedecine
de

Grains 1 1.

9L Un fcnipule (poids de Mede¬
cine )

contient
Grains 20.

9). Un fcrupule ( poids marchand
de Paris)

contient
Grains 24.

Le fcrupule du poids marchand de Paris, excede donc celui du
poids ufite en Medecine

de
Grains 4.

II eft inutile d'avertir que le poids des grains eft partout le meme,
poutvu qu'on ait foin d'employer des grains de Leton , ou d'au-
tre metal, & non des grains d'orge, de bled, &c. dont le poids
varie beaucoup.
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TABLE

Des caracleres qui fönt en ufage en Medecinel

ty ou 1^. . . fignifie ..;..;*. prenez
ib. . ..............livre.
§.....,..........once.
3......,......dragmes ou gros:
9. ..............fcrupule.
ß ........ou fem. . . demie ou moitie\
Gr................Grain.
Gut................Goutte.
Fas. Fafciculus..........Faifceau ou

ce qui fe peut 6tre renfermd entre le bras &: Tayant bras
plie\

Man. ou /implement M. ;;...;.. poigne'e.
Pug. ou P. Pugillus.........pincde.
Cochl. Cochleare......... cuiUere'e.
Ana, ou par abbreViation, a~a ......de chaque.
F................Faites.
S. A. Secundum artem........felon Part.
Q- S...........Quantitd fuffifante.
B.M..............Bain-Marie.
B. S.............Bain de fable.
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